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RÉSUMÉ

L’initiative des Réseaux scientifiques est un élément clé du Programme d’assainissement du littoral
atlantique (PALA). Elle est administrée par Environnement Canada (EC) dans la Région de l’Atlantique
et elle s’est avérée un bon investissement dans les sciences et la communauté depuis 1997. Dans le
cadre de cette initiative, les scientifiques d’EC et les organismes du PALA collaborent à des dossiers
scientifiques communs prioritaires au sein des écosystèmes locaux. Cette initiative optimise aussi la
capacité d’EC à exécuter ses programmes et autres initiatives.

Voici quelques points saillants du rapport :

• Au cours des six dernières années, EC a investi 1 070 674 $ pour financer 95 projets scientifiques.
• La valeur totale de ces projets s’est élevée à 4,5 millions de dollars. Seulement 23,5 % de cette

somme provenait d’EC. On est allé chercher le reste auprès d’autres ministères, de l’industrie,
d’entreprises locales et d’autres partenaires. C’est là un reflet du succès de cette initiative et de la
capacité des organismes du PALA d’accéder aux ressources.

• Jouant sur l’effet de levier, les organismes du PALA sont allés chercher des fonds auprès de
partenaires locaux selon une contrepartie atteignant 70/1 pour un projet, mais se situant en moyenne
à 4,25/1, essentiellement sous la forme de services en nature.

• En tout, 60 scientifiques de diverses directions d’EC ont travaillé avec les organismes du PALA et
les communautés à des recherches scientifiques. Seize autres scientifiques ont pris part au processus
d’examen des propositions.

• Les projets relevant de Réseaux scientifiques concourent, directement ou indirectement, aux
secteurs d’activité d’EC, dans les proportions suivantes :

• 41 % pour Environnement sain
• 51 % pour Nature
• 8 % pour Prévisions météorologiques et environnementales
• Aucun projet direct pour Gestion, Administration et Politique

• En 2002-2003, les organismes du PALA exécuteront 26 projets d’une valeur de 1 136 160 $. Les
266 000 $ engagés par EC dans ces projets génèrent des fonds de contrepartie dans une
proportion de 4,30/1.

• Dix organismes du PALA œuvrent à un projet commun cet exercice : le Réseau canadien de
biosurveillance aquatique, géré par l’Institut national de recherche sur les eaux d’EC.

L'initiative de Réseaux scientifiques favorise les partenariats véritables entre les communautés du PALA
et les scientifiques d’EC, dont les relations professionnelles sont fondées sur la confiance et le respect
mutuels. Les avantages tangibles de ces partenariats résident dans le partage des compétences, du
matériel, de l’information, des connaissances et des relations de chacun des partenaires. L’activité
scientifique est pertinente, crédible et produit des données utiles à l'accroissement des connaissances sur
les écosystèmes locaux. Ces projets débouchent sur des expériences d’une richesse inestimable.
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1. INTRODUCTION

Le Plan d’assainissement du littoral atlantique (PALA) est un modèle communautaire de gestion des
écosystèmes. Depuis son établissement en 1991, 14 organismes ont été mis sur pied et travaillent dans
un but commun : établir des collectivités durables dans les régions côtières.  Chaque zone s’est dotée
d’une société sans but lucratif possédant son propre conseil d’administration et a mis en place un bureau
où travaille un coordonnateur à temps plein et rémunéré. Environnement Canada contribue au
financement des projets, mais les intéressés de la collectivité fournissent la plupart des ressources sous
forme de travail bénévole, de                 contributions en espèces et de soutien financier. Les projets se
répartissent dans quatre catégories :  action, enrichissement des connaissances, développement des
capacités, et liens avec les sciences.

2. POURQUOI LES RÉSEAUX SCIENTIFIQUES MÉRITENT-ILS D'ÊTRE
APPUYÉS?

Faire le lien entre les activités scientifiques du Ministère et celles des communautés du PALA était une
idée novatrice en 1997. Au début, cette idée n'a pas été pleinement acceptée par les scientifiques du
Ministère. Certains étaient sceptiques à l'idée que des communautés et des bénévoles puissent
s'acquitter « convenablement » de travaux scientifiques. On pensait que les bénévoles des communautés
n'avaient pas la formation et l'instruction voulues pour effectuer les recherches nécessaires. Pour leur
part, les communautés redoutaient que gouvernement fédéral se décharge sur elles de ses
responsabilités en matière de dépollution et d'assainissement de l'environnement. Au fur et à mesure de
la progression de l'initiative, les attitudes ont changé. Les scientifiques d'Environnement Canada ont
formé aux bonnes méthodes scientifiques les organismes du PALA et leurs bénévoles, qui à leur tour ont
contribué au succès de la recherche scientifique. L'accès à la population locale et à sa connaissance des
écosystèmes et de l'environnement dans ses bassins hydrographiques s'est avéré également utile. Grâce
à cette expérience, on a fini par reconnaître la valeur et la crédibilité de la recherche. Les scientifiques
approchent maintenant les communautés du PALA afin de trouver des intérêts et des domaines de
collaboration mutuels.

…« Les travaux effectués revêtent souvent un côté pratique unique tout en étant
aussi de la plus haute qualité scientifique. Cela est dû aux liens étroits, établis dès
la naissance d'un projet, entre les besoins de la communauté et les scientifiques
d'Environnement Canada... »

W. Barchard, EC-DPE



Initiative Réseaux scientifiques du PALA: un bon investissement dans les sciences et la communauté
1997-2002

3

Avantages de l'initiative

Environnement Canada Organismes du PALA EC et PALA

§ Rallier l'appui et la prise de
conscience des
communautés du PALA
envers les activités
scientifiques et les priorités
d'EC

§ Faire connaître les buts,
objectifs et priorités
ministériels qui sont intégrés
aux programmes
communautaires

§ Voir à ce que l'activité
scientifique soit appréciée et
utilisée par les décideurs à
tous les échelons

§ Exécuter les programmes et
initiatives du Ministère de
manière économique

§ Donner accès aux
personnes-ressources
désignées par les
communautés

§ Permettre aux scientifiques
d'EC de collaborer avec les
organismes du PALA et de
leur donner des conseils et
un soutien en matière
d'analyse

§ Mettre en valeur le
potentiel scientifique au sein
des communautés

§ Promouvoir la recherche
holistique en sciences
naturelles, sociales et
économiques

§ Voir à la bonne
communication scientifique
: par et pour la
communauté

§ Former le personnel aux
bonnes techniques
d'échantillonnage et de
recherche

§ Sensibiliser les
communautés aux activités
scientifiques et aux priorités
d'EC et faire savoir qui fait
quoi au Ministère

§ Voir à la publication, à la
documentation et à la
promotion des avantages et
des résultats obtenus grâce
aux Réseaux scientifiques

§ Combler les lacunes dans
les connaissances
scientifiques et dans celles
qui ont trait aux questions et
préoccupations locales

§ Miser sur les ressources et
établir des partenariats à de
multiples niveaux

§ S'assurer du concours des
autres pour entériner et faire
connaître les activités
scientifiques

§ Susciter la crédibilité et le
respect entre les pairs :
membres des communautés,
homologues scientifiques
ainsi que partenaires de
l'industrie et du milieu des
affaires

§ Assurer la formation des
bénévoles, élèves et
étudiants locaux à tous les
niveaux d'instruction

§ Se donner mutuellement
accès aux sommaires et
données de projets et de
programmes

§ Voir au perfectionnement
constant des critères et des
processus administratifs

§ Résultats : des activités
scientifiques efficaces et
crédibles
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En accédant à la communauté locale (gens, environnement, ressources, connaissances locales et
leadership local), Environnement Canada fait naître un appui envers ses priorités et intérêts, ainsi
qu'envers l'exécution de ses programmes. Pour leur part, comme ils font partie de la communauté, les
organismes du PALA peuvent communiquer les résultats des recherches aux membres de cette
communauté bien mieux que ne le ferait Environnement Canada. Cela représente un véhicule utile pour,
non seulement, exécuter les travaux scientifiques, mais aussi transmettre l'information aux gens qu'elle
concerne.

« Les initiatives que nous avons entreprises grâce aux Réseaux
scientifiques nous ont donné et ont donné à nos partenaires une image
beaucoup plus nette de notre milieu marin local et du degré d'impact des
rejets actuels d'eaux usées. Les données que nous avons ainsi obtenues
ont été à l'origine des démarches positives entreprises récemment par la
ville de Corner Brook pour le traitement des eaux usées. »

Sheldon Peddle, PALA, Humber Arm

3. QU'ENGLOBENT LES RÉSEAUX?

Les Réseaux scientifiques ont été et continueront d'être fondés sur l'expérience acquise et sur les leçons
apprises en plus de six ans d'existence de cette initiative. Celle-ci a pris une expansion considérable
depuis son lancement, du point de vue tant de son financement que de sa visibilité. Les projets qu'elle a
permis d'entreprendre ont débouché sur une vaste gamme de données utiles et sur de nombreuses
publications. Grâce à cette initiative, les scientifiques d'Environnement Canada ont les moyens de
collaborer avec les organismes du PALA à des recherches. Comme l'a indiqué un scientifique :

« ...Les domaines de responsabilité de la plupart d'entre nous ne recoupent pas
directement le PALA. Les budgets des services votés sont serrés, mais en
accordant des subventions de démarrage, EC a facilité l'interaction entre ses
scientifiques et les zones du PALA. Dans mon propre domaine, les Réseaux
scientifiques ont permis au Laboratoire de toxicologie de la DCE de travailler au
fil des ans avec cinq zones du PALA, dans trois provinces, à huit projets
différents. Rien de cela n'aurait été possible sans le financement des Réseaux
scientifiques. En octroyant les fonds nécessaires pour les fournitures, nous avons
pu obtenir une contribution en nature pour tous nos projets. » (C'est nous qui
ajoutons l'italique.)

K. Doe, EC-DCE

Les projets réalisés dans le cadre des Réseaux scientifiques contribuent à une meilleure connaissance
des écosystèmes du Canada atlantique ainsi que de l'impact de l'activité humaine sur ces écosystèmes.
Les Réseaux scientifiques font le lien entre les questions et les priorités cernées par les organismes du
PALA dans leur Plan global de gestion de l'environnement (PGGE), ou plan de travail annuel, et les
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priorités des scientifiques, ingénieurs et économistes d'Environnement Canada en matière de sciences.
Selon les indications, la collaboration vers des buts communs et dans des domaines d'intérêt scientifique
mutuels est une expérience enrichissante et avantageuse pour tous les participants. De plus, un bon
nombre des organismes du PALA fait appel à des partenaires locaux ou régionaux supplémentaires, ce
qui élargit le réseau de recherche scientifique à l'échelle locale.

Ces projets de collaboration contribuent à créer des liens professionnels à long terme et à ouvrir des
possibilités de vulgarisation scientifique. La recherche en sciences sociales, économiques et naturelles
aide à créer une base solide de capacités et de connaissances au sein des communautés. Elle débouche
sur une information crédible, qui permet de répondre à des questions complexes et apporte des
données supplémentaires pour la gestion.

4. FINANCEMENT ET EFFET DE LEVIER

Les organismes du PALA se sont bien positionnés dans les secteurs de projet du PALA (production de
renseignements, renforcement des capacités et action). Comme le révèle le tableau 1, c'est aussi ce
qu'ils ont fait dans le cadre des Réseaux scientifiques. À preuve, le financement que ces organismes
obtiennent en sus des fonds des Réseaux scientifiques. Au cours des six années d'existence de
l'initiative, les organismes du PALA ont été chercher en moyenne 4,25 $ d'autres sources de
financement pour chaque dollar investi par Environnement Canada. Cela démontre clairement que les
Réseaux scientifiques apportent aux organismes les fonds de démarrage dont ils ont besoin pour établir
des partenariats fructueux avec Environnement Canada, d'autres scientifiques gouvernementaux ainsi
que des entreprises et des industries locales afin d'entreprendre des recherches scientifiques crédibles.

En reconnaissance de cet accomplissement, Environnement Canada a constamment augmenté les fonds
des Réseaux scientifiques, qui sont passés de 45 000 $ en 1997-1998 à 266 820 $ en 2002-2003.
Chiffre impressionnant, 80 % des projets proposés ont été financés depuis le lancement de l'initiative, le
plus grand nombre ayant été enregistré en 2002-2003.

Tableau 1 : Financement et effet de levier - 1997-2002

Exercice Soumis Approuvés Valeur
totale des

projets

Ordre de
grandeur du

financement du
PALA par projet

Ordre de grandeur
de la valeur des

projets

Effet de
levier

Projets Financés Projets Financés
1997-
1998

12 117 225 $ 7 45 500 $ 246 375 $ 5 000 – 16 100 $ 9 750 – 92 000 $ 5,4

1998-
1999

20 273 037 $ 15 174 887 $ 524 268 $ 7 150 – 15 000 $ 9 987 – 132 600 $ 3,0

1999-
2000

18 183 828 $ 17 150 583 $ 930 758 $ 500 – 17 000 $ 12 869 – 283 500 $ 6,2

2000-
2001

20 292 228 $ 14 198 384 $ 761 179 $ 8 000 – 20 856 $ 12 000 – 143 450 $ 3,8
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2001-
2002

22 416 200 $ 16 234 500 $ 946 524 $ 8 000 – 18 000 $ 18 250 – 128 000 $ 4,0

2002-
2003

26 238 164 $ 26 266 820 $* 1 136 160 $ 1 000 – 20 600 $ 11 000 – 177 648 $ 4,3

Total 118 1 520 682 $ 95 1 070 674 $ 4 545 264 $ 500 – 20 856 $ 9 750 – 283 500 $ 4,25

* Remarque : 250 000 $ avaient été initialement réservés aux Réseaux scientifiques en 2002-2003, mais les demandes ne se sont
élevées au total qu'à 238 164 $. Les fonds restants ont été mis en commun et divisés par 13 (un organisme n'en a pas sollicité). Les
sommes supplémentaires ont été arrondies au dollar près, ce qui explique que les fonds totaux sont légèrement supérieurs au
budget original (voir la partie 7 pour avoir plus de renseignements).

5. PARTENARIATS ÉTABLIS ET MAINTENUS

Un des aspects uniques et les plus importants du PALA réside dans le système de guichetiers, qui
associe chaque organisme du PALA à un membre du personnel d'Environnement Canada. Le guichetier
(qu'il s'agisse d'un scientifique, d'un ingénieur, d'un spécialiste des politiques, d'un économiste, d'un
biologiste, d'un gestionnaire de l'habitat ou d'un gestionnaire provincial) et l'organisme du PALA
établissent une relation professionnelle qui leur permet d'avoir accès chacun aux connaissances,
ressources, personnes-ressources et expertise de l'autre. Dans le cadre des Réseaux scientifiques, les
scientifiques du Ministère travaillent avec les organismes du PALA à des projets et des dossiers donnés
et agissent comme « guichetiers scientifiques » officieux au Ministère. Comme le révèle le tableau 2, un
total de 60 scientifiques d'Environnement Canada travaillant dans diverses directions ont participé aux
Réseaux scientifiques.

«… Dans tous ses partenariats avec les communautés, EC a constaté
que les sciences sont à la base du processus décisionnel. Dans une
approche communautaire à la gestion de l'environnement, il est essentiel
que les sciences soient régies par TOUS les intervenants. À cette fin, on
a souvent créé un sous-comité technique, composé de membres de la
communauté ayant des antécédents scientifiques ou techniques et chargé
de donner aux intervenants des avis, qu'il leur appartient de placer dans le
contexte plus général de l'ensemble des intérêts représentés par la
communauté. L'initiative Réseaux scientifiques officialise cette
exigence... »

W. Barchard, DPE

Au cours des six dernières années, les Réseaux scientifiques ont évolué et sont devenus un moyen
efficace et fort respecté de faire exécuter des programmes ministériels à base scientifique dans la
communauté par l'intermédiaire d'organismes crédibles et bien établis. Ce qui est tout aussi important,
c'est que les rapports créés entre ces organismes et les scientifiques d'Environnement Canada ont eux
aussi évolué et que l'appréhension au sujet des capacités des communautés à effectuer des activités
scientifiques crédibles n'est plus aussi grande. Outre la relation établie avec les scientifiques
d'Environnement Canada, les organismes du PALA travaillent avec les populations locales, les
responsables d'autres programmes gouvernementaux, d'autres ministères, l'industrie, des fondations, des
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institutions, les milieux universitaires et les entreprises locales. Ces relations officielles sont propices à
l'avancement de la science.

Tableau 2 : Scientifiques d'Environnement Canada ayant pris part aux Réseaux scientifiques

Direction Guichetiers scientifiques Exercice Total

Affaires ministérielles Yves Bourassa
Peter Eaton
Eric Hundert

Kelly MacDonald
Colleen McNeil
Dave Sawyer

De 1997-1998
à

2002/2003

6

Conservation de
l'environnement

Diane Amirault
Jacqueline Arsenault
Andrew Boyne
Guy Brun
Neil Burgess
Dan Busby
Art Cook
Frank Cruickshanks
Jean-Guy Deveau

Ken Doe
James Doull
Tony Lock
Colin MacKinnon
Tom Pollock
Joe Pomeroy
Francine Rousseau
Peter Wells

De 1997-1998
à

2002/2003

18

Protection de
l'environnement

Dave Aggett
Joe Arbour
Wayne Barchard
Chris Craig
Dave Curtis
Sinclair Dewis
Bill Ernst
Peter Hennigar
Gary Julien
John Keefe

Paul Klaamas
George Lindsay
Amar Menon
Rita Mroz
Roy Parker
Wayne Pierce
Brian Power
Chris Roberts
Randy Simmons
Kok-Leng Tay

De 1997-1998
à

2002-2003

20

Service
météorologique du
Canada

Jim Abraham
Steve Beauchamp
Bill Brimley
Michael Howe
Gary Lines

Martha McCulloch
Hal Ritchie
Dave Wartman
Dave Waugh

1998-1999
1999-2000
2001-2002
2002-2003

9
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Direction Guichetiers scientifiques Exercice Total

Institut national de
recherche sur les
eaux

Don Bennie
Joseph Culp
Craig Logan
Kelly Munkittrick

Tim Pascoe
Trefor Reynoldson
Janice Smith

1998-1999
2000-2001
2002-2003

7

“… Les Réseaux scientifiques ont été extrêmement utiles dans
l’exécution de projets et programmes découlant de notre mandat. Sans les
fonds et le partenariat de ces réseaux, nous serions tout simplement
incapables de mener à bien certains de nos projets... J’espère que les
projets en sciences sociales et en sciences agricoles seront considérés
comme des projets scientifiques à part entière, car ils sont pour le
BBEMA des éléments essentiels à la démarche caractérisant le
PALA…Que la souplesse respectée par le PALA entre les différents
groupes continue d’être maintenue…Nous apprécions les éléments
scientifiques que les Réseaux scientifiques apportent à nos projets. Les
projets entrepris dans le cadre de cette initiative nous ont permis d’établir
un meilleur rapport avec divers scientifiques. Cela nous facilite les choses
dans la collaboration à long terme et la mise en œuvre des projets futurs,
en raison de la confiance et de la connaissance qui ont été ainsi établies.
Cela aboutit aussi à une meilleure collaboration et, espère-t-on, à
l’amélioration des sciences. Mais il est difficile d’avoir ici des
scientifiques pour une période aussi courte (la géographie pose toujours
des problèmes, mais chacun fait ce qu’il peut)... »

 B. Penak, BBEMA

6. SECTEURS D’ACTIVITÉ

À Environnement Canada, les quatre secteurs d’activité suivants guident la planification et la gestion
ministérielles : Environnement sain, Nature, Prévisions météorologiques et environnementales, ainsi que
Gestion, Administration et Politique. Le Programme d’assainissement du littoral atlantique relève du
secteur d’activité Nature, mais les recherches effectuées dans le cadre des Réseaux scientifiques
recoupent tous les secteurs d’activité, soit directement, soit indirectement, comme dans le cas du
secteur d’activité Gestion, Administration et Politique (tableau 3). De ce fait, les Réseaux scientifiques
aident le Ministère à exécuter un bon nombre de ses programmes et initiatives.
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Tableau 3 : Sommaire des projets par secteur d’activité (1997-2002)

Secteur d’activité Nombre total
de projets

Valeur totale des
projets

Contribution
totale du
PALA

Environnement sain 32 1 434 450 $ 413 940 $
Nature 40 2 797 897 $ 595 457 $
Prévisions météorologiques et
environnementales

6 327 917 $  67 277 $

Total 78* 4 560 264 $ 1 076 674 $

* 
 Ce chiffre tient compte des projets visant plusieurs établissements et plusieurs années. Par conséquent, il ne reflète

pas le nombre total réel de projets pour 1997-2002.

6.1 ENVIRONNEMENT SAIN : « Oeuvrer à long terme pour protéger les Canadiens
contre les sources intérieures et planétaires de pollution »

Plus de 40 % des projets des Réseaux scientifiques s’inscrivent dans le secteur d’activité Environnement
sain. La pollution, les mauvaises pratiques environnementales et les activités non respectueuses de
l’environnement ont abouti à la contamination de nombreux cours d’eau et écosystèmes dans tout le
Canada atlantique. Comme les organismes du PALA sont déterminés à faire en sorte que les
communautés soient saines, une partie de leurs travaux est axée sur l’étude des sources de
contamination, sur les diverses mesures de biorestauration et sur les effets de la pollution sur les
écosystèmes locaux.

Les effets des toxines sur l’environnement, particulièrement sur l’environnement aquatique, ont fait
l’objet de nombreux projets. Ainsi, la Société d'aménagement de la rivière Madawaska et du lac
Témiscouata inc., dans le nord du Nouveau-Brunswick, a entrepris d’étudier les concentrations de
mercure dans le poisson de la rivière Madawaska.

Cette année, la Humber Arm Environmental Association Inc. de l’ouest de Terre-Neuve a lancé le
projet décrit ci-après, qui vise à enseigner aux élèves une méthode pratique de surveiller la qualité de
l’eau.



Initiative Réseaux scientifiques du PALA: un bon investissement dans les sciences et la communauté
1997-2002

10

Des livres aux bateaux – Initiative d’échantillonnage de l’eau par des élèves

Ce projet a pour but d’établir la base d’un programme de longue haleine portant sur
l’échantillonnage de l’eau par des élèves, programme fondé sur les objectifs
d’apprentissage établis par le Ministère de l’Éducation de Terre-Neuve-et-Labrador. Ces
objectifs peuvent ensuite être appliqués à d’autres classes au sein du bassin
hydrographique et dans toute la province, les résultats étant communiqués à l’ensemble de
la collectivité.

L’organisme du PALA Humber Arm Environmental Association Inc. (organisme du
PALA Humber Arm) a réalisé de nombreux projets scientifiques dans la région de
Humber Arm. Il souhaitait mettre à profit ses réussites et ses expériences dans les
domaines de l’éducation et de la recherche en les combinant dans une expérience
d’apprentissage unique pour les élèves locaux. Conscient de la nécessité d’exposer les
élèves à l’aspect « pratique » des sciences (le travail sur le terrain), l’organisme du PALA
Humber Arm a proposé un moyen novateur et amusant de sensibiliser les élèves locaux à
l’importance de la qualité de l’eau. Le projet, visant environ 400 élèves de neuvième
année de toutes les écoles secondaires de la région, serait dirigé par un comité composé
d’une douzaine de représentants des gouvernements, du milieu de l’enseignement et des
organismes locaux.

Après avoir terminé leurs études sur la question en classe, les élèves se rendraient dans
une zone côtière et, encadrés par des experts locaux de l’organisme du PALA Humber
Arm et de divers ministères, ils procéderaient à une évaluation sur le rivage. Ils
embarqueraient ensuite à bord d’une embarcation nolisée pour se rendre en un lieu
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prédéterminé de la baie des Îles, où on leur montrerait comment procéder aux diverses
analyses de la qualité de l’eau. Les élèves auraient donc une occasion unique de prélever
des échantillons d’eau, de consigner les paramètres de la qualité de l’eau et d’effectuer
des évaluations sur le rivage.

Les deux projets susmentionnés traitent d’un problème commun et dénotent l’importance que les
communautés accordent à une eau salubre.

6.2 NATURE : « Oeuvrer à long terme pour conserver la diversité biologique dans des
écosystèmes sains »

Plus de 50 % des projets des Réseaux scientifiques s’inscrivent dans le secteur d’activité Nature. Ces
projets contribuent à une meilleure connaissance des écosystèmes en vue de maintenir la salubrité et la
viabilité de ces derniers. Par exemple, le Clean Annapolis River Project (CARP), en Nouvelle-Écosse,
a proposé de cerner les sources de pollution par les coliformes fécaux dans la rivière Annapolis par
l’analyse de l’ADN. Cette technique, communément appelée analyse des empreintes génétiques, sert à
établir les liens entre des isolats bactériens, lesquels peuvent ensuite être répartis entre groupes distincts
et être retracés jusqu’à la source. Il s’agit d’une technique scientifique d’avant-garde et d’un des
nombreux projets entrepris par des organismes du PALA.

Par ailleurs, l’organisme du PALA qui œuvre dans le port de Pictou a, de concert avec ses partenaires,
trouvé un moyen de déterminer quels sont les effets des divers effluents sur le port. On trouvera ci-après
une description illustrant trois années d’études et de recherches scientifiques à ce sujet.

Projet des biomarqueurs immunologiques

Depuis 1999, le Pictou Harbour Environmental Protection Project (PHEPP) participe à un
projet scientifique novateur visant à élaborer de nouveaux indicateurs pour l’évaluation de
l’état de santé du milieu marin. Le port de Pictou, en Nouvelle-Écosse, est un plan d’eau
utilisé par des intervenants multiples, qui reçoit les eaux d’égouts, les effluents de
fabrication des pâtes, les eaux de refroidissement d’une centrale thermique et les
contaminants issus de la construction navale et de la transformation des métaux. Jusqu’ici,
le projet représente trois ans de travaux sur le terrain et d’études de laboratoire. Chaque
été, des cages contenant des moules bleues ont été mouillées en 13 endroits du port.
Après le retrait de ces cages, on mesurait plusieurs paramètres, dont les paramètres de
réponse immunitaire ainsi que les taux de survie et de croissance. Un sous-échantillon de
moules était soumis à une épreuve bactériologique visant à évaluer leur capacité à se
protéger des pathogènes nuisibles. Ont participé également au projet Kimberly-Clark
Nova Scotia, la East River Pollution Abatement System et le ministère des Pêches et des
Océans.

6.3 GESTION, ADMINISTRATION ET POLITIQUE : « Oeuvrer à long terme afin
d'assurer une gestion stratégique et efficace du Ministère pour obtenir des résultats sur le
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plan de l’environnement »

Ce secteur d’activité concerne directement EC et la façon dont le Ministère devrait se gérer. De ce fait
même, aucun des projets des Réseaux scientifiques ne relève de ce secteur. Toutefois des parallèles
peuvent être établis entre les objectifs de Gestion, Administration et Politique et le PALA, notamment
quant à l’établissement et au maintien de partenariats. Sans ces partenariats, l’exécution d’un projet est
impossible. Le genre et la nature des partenariats varient, chaque organisme du PALA ayant sa propre
orientation. L’importance, voire la nécessité impérieuse, d’établir des partenariats n’a jamais été autant
ressentie que dans le cas de St. John’s (Terre-Neuve). L’objectif principal de l’organisme du PALA à
St. John’s est la sensibilisation au triste état du port de St. John’s. Tel qu’indiqué ci-après, le travail de
l’organisme a porté fruit et des progrès ont été réalisés.

Les défis de la salubrité des eaux portuaires

 

(Quête de nourriture dans le port de St. John’s)

Depuis le début du programme, l’organisme du PALA à St. John’s a cherché à améliorer
la qualité de l’eau du port. Une difficulté importante résidait dans le manque de
sensibilisation de la communauté aux problèmes d’environnement et de traitement des
eaux usées. Environ 120 millions de litres d’eaux d’égouts non traitées et d’eaux de
ruissellement aboutissent chaque jour dans le port. Les Réseaux scientifiques ont été un
important outil pour permettre à l’organisme du PALA d’atteindre ses buts. En effet,
l’organisme a reçu un peu plus de 72 000 $ du programme et a réuni en contrepartie des
fonds supplémentaires de l80 000 $, ayant servi à six projets de recherche portant sur la
surveillance de l’eau, des sédiments et de la toxicité, ainsi que sur l’étude des effets qu'ont
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sur la santé humaine et sur l’écosystème portuaire la pollution occasionnée par le
ruissellement de surface, l’effluent industriel et les eaux d’égout brutes.

Les partenariats ont été et continuent d’être essentiels à la solution du problème. Il n’a
pas été facile d’obtenir l’engagement des trois ordres de gouvernement et
d’administration, ainsi que des divers groupes d’intérêt, des industries et des utilisateurs du
port. Toutefois, grâce à la persévérance et à la présentation objective de l’information
scientifique et technique, l’organisme du PALA à St. John’s a atteint son objectif. En
octobre 2002, le gouvernement fédéral a officiellement fait connaître sa participation de 31
M$ au coût du projet d’assainissement du port (93 M$), qui comprendra la construction
d’une installation d’épuration. Le gouvernement provincial et l’administration municipale
verseront des sommes équivalentes à la contribution fédérale.

6.4 PRÉVISIONS MÉTÉOROLOGIQUES ET ENVIRONNEMENTALES : « Œuvrer à
long terme pour permettre aux Canadiens de s’adapter à leur environnement de manière
à préserver leur santé et leur sécurité, à optimiser l’activité économique et à améliorer la
qualité de l’environnement »

Huit pour cent des projets des Réseaux scientifiques s’inscrivent dans le secteur d’activité Prévisions
météorologiques et environnementales. Quoique ce pourcentage soit inférieur à celui des autres
secteurs, les projets en question n’en sont pas moins importants pour les communautés du PALA. Il
s’agit de projets concernant la recherche sur le changement climatique, sur l’élévation du niveau de la
mer, sur la qualité de l’air et sur le smog.

En 1999, le Miramichi River Environmental Assessment Committee (MREAC), dans le nord-ouest du
Nouveau-Brunswick, de concert avec un spécialiste scientifique de l’atmosphère d’Environnement
Canada à Fredericton, ont entrepris de mettre à profit un des programmes du Ministère portant sur la
qualité de l’air. On trouvera ci-après un bel exemple de la façon dont un organisme du PALA peut
adapter un programme à la situation locale pour obtenir de bons résultats.

Connaissance et sensibilisation en matière de prévision de la qualité de l’air et
du smog

Environnement Canada a créé le Programme de prévision de la qualité de l’air
(PPQA) en 1996. Cette initiative était motivée en partie par des études médicales liant
une augmentation des admissions dans les hôpitaux à la détérioration de la qualité de l’air.
Fort de ses capacités de prévisions environnementales, EC a élaboré et mis en œuvre le
Programme des prévisions de smog, qui consistait à offrir des prévisions quotidiennes
des concentrations de smog (ozone de l’atmosphère inférieure) et à communiquer des
messages éducatifs et des messages sur la santé publique concernant les régions du sud-
ouest du Nouveau-Brunswick. En mai 1999, le Centre météorologique du Nouveau-
Brunswick à Fredericton, en partenariat avec le MREAC, a étendu ce programme à la
Miramichi. Ce partenariat a permis de mieux sensibiliser la population aux conséquences
de la dégradation de la qualité de l’air extérieur sur la santé.



Initiative Réseaux scientifiques du PALA: un bon investissement dans les sciences et la communauté
1997-2002

14

Le Programme des prévisions de smog d’EC vise comme principaux objectifs de
sensibiliser davantage le public à la qualité de l’air, de lui faire mieux comprendre les
effets sur la santé attribués au smog, de tenir compte des niveaux de pollution dans la
planification courante et de prendre des moyens de protéger l’environnement. Il atteint
tous ces objectifs. Il vise une audience d'environ 30 000 personnes, situées dans un rayon
de 25 milles de Miramichi. Les prévisions de smog ont été assurées la majeure partie de
l’été et elles étaient dérivées du rapport sur la Région de gestion des ressources
atmosphériques établi par le MREAC, en collaboration avec la province du Nouveau-
Brunswick, dans le but de définir les questions concernant le « bassin atmosphérique »
auxquelles le MREAC et d’autres partenaires pourraient s’intéresser. Ce service s’est
avéré d’une utilité réelle pour les gens souffrant d’asthme ou d’autres problèmes
respiratoires, car il leur a permis de planifier leurs activités quotidiennes en fonction de la
qualité de l’air.

Dans le cadre de ce projet, on a aussi mis en œuvre en septembre 1999 au Nouveau-
Brunswick un Programme de prévision du coefficient de ventilation. Les coefficients
de ventilations sont un indice de la dispersion de la pollution atmosphérique. Le
programme en question permettait aux utilisateurs de prendre les mesures nécessaires
pour réduire l’émission de matières particulaires dans l’atmosphère, comme celles qui
émanent de la combustion dans les poêles à bois.

7. ANNÉE 2002-2003

Auparavant, les organismes du PALA devaient se disputer un financement fixe préétabli. En 2002-
2003, les coordonnateurs du PALA on convenu de rendre le processus de recours aux Réseaux
scientifiques « non concurrentiel ». Selon une façon de faire typique du PALA, le bureau du PALA à
Environnement Canada s’est assuré, de concert avec les coordonnateurs et certains employés d’EC,
que le processus d’examen et de présentation des demandes était légitime et qu’il aboutirait à des
résultats crédibles sur le plan scientifique. Le processus a été couronné de succès. En décembre 2002,
les organismes du PALA ont convenu de maintenir ce processus non concurrentiel pour 2003-2004.

Dans un premier temps, il s’agissait de s’assurer que les projets n’étaient pas financés simplement parce
qu’ils avaient été présentés, mais parce qu’ils allaient permettre d’entreprendre et de faire connaître des
recherches scientifiques crédibles. Une équipe a donc été mise sur pied pour examiner le processus
propre aux Réseaux scientifiques, l’appel de propositions, les critères de sélection ainsi que les
formulaires de résumé et de proposition. L’équipe d’examen d’EC était composée des employés
suivants :

Suzie Dech DAM, PALA (Dartmouth) Wayne Barchard DPE (Dartmouth)
Zal Davar DSG, CRCS (Dartmouth) Roy Parker DPE (Fredericton)
Steve Beauchamp SMC (Dartmouth)
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Avec l’aide du personnel et des coordonnateurs du PALA, cette équipe a renforcé les critères et
refondu le formulaire de proposition (annexe A).

Le Comité régional de coordination scientifique (CRCS) a joué un rôle important dans les Réseaux
scientifiques depuis sa création. Les membres de ce comité ont pris part avec enthousiasme à tous les
aspects de cette initiative, notamment en participant à l’examen annuel des propositions, en donnant au
personnel du PALA des avis d’experts sur les scientifiques et leurs activités au sein du Ministère et en
examinant le processus propre aux Réseaux scientifiques. On trouvera à l’annexe B une liste exhaustive
des examinateurs pour chaque année du programme.

Le processus de propositions s’est déroulé comme suit :

• Un appel de propositions, prenant fin le 15 février 2002, a été lancé le 7 décembre 2001.
• Les propositions soumises devaient comporter le nom d’un scientifique d’EC agissant comme

personne-ressource et participant à tous les aspects du projet (élaboration de la proposition et
rapports).

• Un comité d’examen a été réuni avant la fin de février pour examiner les propositions et décider de
leur financement en fonction des critères d’évaluation établis.

• Au cours d’une période de deux semaines, les commentaires et les recommandations du comité ont
été transmis à chaque organisme et aux scientifiques agissant auprès d'eux comme personne-
ressource. Il était possible d’y réagir soit en apportant des modifications aux propositions, soit en en
soumettant de nouvelles, selon les besoins.

• Les propositions finales ont été acceptées jusqu’à la fin mars – l’équipe d’examen n’a pas jugé
nécessaire de tenir une seconde réunion pour approuver les versions finales des propositions et a
fait connaître ses réponses par courriel.

• Les réalisations attendues devant être intégrées aux annexes des lettres d’entente ont été terminées
avant avril 2002.

Aucune limite n’était fixée quant aux nombres de proposition pouvant être soumise par un organisme du
PALA. Chaque zone du PALA avait accès à une somme de 18 000 $ pour financer des travaux
scientifiques dans sa communauté. La totalité des 250 000 $ réservés aux Réseaux scientifiques n’a pas
été utilisée. Les coordonnateurs du PALA ont décidé qu’il était préférable d’utiliser les fonds restants et
d’accroître la contribution proposée. Le total maximal alloué à chaque zone a donc été porté à
20 600 $.

L’année a été marquée par un projet historique. Pour la première fois, dix organismes du PALA ont
convenu de participer au projet commun décrit ci-après.
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Réseau canadien de biosurveillance aquatique

Trefor Reynoldson (Ph.D) dirige la version du Réseau canadien de biosurveillance
aquatique (CABIN) propre au Canada atlantique à partir de l’Université Acadia. Par
l’intermédiaire de ce programme de collaboration, Environnement Canada a proposé
d’établir un réseau de sites de référence accessible à tous les utilisateurs intéressés par la
santé biologique des cours d’eau. Le programme a été très bien reçu et a incité les
organismes du PALA à soumettre une proposition aux Réseaux scientifiques et à prendre
part à ce réseau. La proposition fait état d’un réseau régional de biosurveillance des
invertébrés et des cours d’eaux, réseau fondé sur des bases scientifiques solides et faisant
appel à des bénévoles. Le but ultime est de mettre en œuvre dans la région de l’Atlantique
le programme CABIN, qui est un mécanisme permettant d’établir des critères biologiques
propres aux cours d’eau, et de rendre compte régulièrement de l’état de santé des cours
d’eau du Canada atlantique. Les discussions initiales avec les organismes du PALA
aboutirent à un consensus sur les avantages que présentaient les activités suivantes :

§ l’élaboration d’un réseau intégré
§ l’élaboration d’une série standard de protocoles
§ la tenue d’ateliers de formation sur les méthodes in situ et la taxinomie
§ l’établissement d’une basse de données et d’un système de gestion régionaux
§ l’élaboration de modèles de prévision de structure communautaire et d’objectifs

particuliers en matière de santé des cours d’eau
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Un atelier de formation de quatre jours a eu lieu à la mi-juin 2002. La formation aux
méthodes in situ se composait à la fois de cours en classe et de travaux pratiques sur le
terrain, durant lesquels les participants apprenaient tous les aspects de la sélection des
lieux, de la collecte d’invertébrés et de la mesure des descripteurs de l’habitat. La
formation en taxinomie a été effectuée en collaboration avec le laboratoire de taxinomie
des invertébrés benthiques de l’INRE.

La contribution totale d’EC à ce projet s’est chiffrée à 59 160 $, qui ont permis aux
organismes du PALA d’aller chercher des fonds de contrepartie dans une proportion de
3,25/1. Ce projet reflète l’esprit de collaboration et l’orientation communautaire du PALA
et des Réseaux scientifiques.

8. CONCLUSION

L’initiative des Réseaux scientifiques représente un bon investissement pour Environnement Canada.
Elle permet au Ministère non seulement d’avoir accès aux communautés et à leurs ressources, mais
aussi d’exécuter ses programmes et initiatives pour une fraction des investissements en ressources
financières et humaines qu’il lui faudrait normalement engager. En moyenne, les organismes du PALA
vont chercher des investissements de contrepartie, dans une proportion de 4,25/1, auprès de
partenaires locaux, essentiellement sous forme de services en nature. Au cours des six dernières années,
EC a investi 1 070 674 $ dans 95 projets scientifiques. En tout, 60 scientifiques d’Environnement
Canada ont travaillé avec des organismes et des communautés du PALA à des recherches scientifiques.
Seize autres scientifiques ont contribué aux Réseaux scientifiques en participant au processus d’examen
des propositions. Les organismes et communautés du PALA se sont avérés des organisateurs,
scientifiques et partenaires de première classe dans leur façon de traiter diverses questions
environnementales. L’initiative des Réseaux scientifiques est à l’origine de partenariats véritables entre
les communautés du PALA et les scientifiques d’EC, qui profitent ainsi mutuellement de leurs
compétences, matériels, renseignements, connaissances et relations. Les projets qui en découlent
débouchent sur une expérience inestimable.



ANNEXE A : CRITÈRES ET FORMULAIRES DE PROPOSITION DES RÉSEAUX
SCIENTIFIQUES (2002-2003)

Les projets ont été choisis selon la mesure dans laquelle ils remplissaient les critères suivants :



ANNEXE B : EXAMINATEURS DES PROJETS DES RÉSEAUX SCIENTIFIQUES (1997-
2002)

1997-1998

Steve Szabo DCE, gestionnaire du PALA
Jean-Guy Deveau DCE, guichetier de la SARMLT; la SARMLT n’a pas présenté de proposition
Victor Li DPE, ingénieur
Richard Elliot DCE, sciences
Tom Pollock DCE, sciences
Bob Christie Examinateur externe : coordonnateur du PHEPP – le PHEPP n’a pas présenté

de proposition
Michael Richard Examinateur externe : président sortant, PALA, Saint John

1998-1999

Steve Szabo DCE, employé du PALA
Hugh O'Neil DCE, ancien guichetier du PALA, scientifique
Rodger Albright DPE, ingénieur
Tom Pollock DCE, sciences
Richard Elliot DCE, sciences
Andy George DEA, antécédents en matière de commerce
Kate MacQuarrie Examinatrice externe, Î.-P.-É., directrice exécutive, Island Nature Trust,

scientifique

Remarque : Chaque organisme du PALA a soumis au moins une proposition et n’a donc
pas participé au processus de sélection.

1999-2000

Allan Kindervater DCE, employé du PALA
Zal Davar DAM, sciences économiques
Roy Parker DPE, sciences – s’est retiré du processus pour l’examen du projet auquel il

prenait part
Sarah Hall DCE, sciences
Dave Wartman DEA, sciences



Remarque : Les Réseaux scientifiques faisaient partie d’une plus grande catégorie de
financement : création du savoir. Les examinateurs des propositions
provenaient exclusivement d’EC.

2000-2001

Suzie Berneshawi DCE, employée du PALA
Zal Davar DAM, sciences économiques
John Clarke DPE, ingénieur - s’est retiré du processus pour l’examen du projet auquel il

prenait part
Colin MacKinnon DCE, sciences
Les Rutherford DPE, sciences
Ray St. Pierre CSM, sciences
Tony Burry DSI
Judy White Examinatrice externe : Min. de l’Environnement de la Nouvelle-Écosse et

ancienne coordonnatrice du PALA au Cap-Breton

2001-2002

Suzie Dech DAM, employée du PALA
Gary Lines CSM, changement climatique
Mike Milloy DAM, sciences économiques
Peter Eaton DPE, biologie/sciences naturelles, priorités ministérielles
Marc Bernier DCE, chimie et travaux de laboratoire
Lorrie Roberts Examinatrice externe : Min. de l’Environnement de la Nouvelle-Écosse et

ancienne directrice exécutive du projet Bluenose du PALA

2002-2003

Suzie Dech DAM, employée du PALA
Steve Beauchamp CSM, sciences
Kay Kim DPE, monitorage



Ken Doe DCE, laboratoires
Bob Christie Examinateur externe : directeur exécutif du PHEPP – Le PHEPP n’a pas

soumis de proposition


